GAZETTE»: VARSOVIE 


DU MERCREDI 27. SEPTEMBRE 1758. 


De Paris le 28. Août, 

Roi a élevé à la Dignité 
de Maréchal de France 
le Marquis de Contades 


qui commande l'Armée 


fté a aufi créé Ducs & 
Pairs Le Comte de la Vaguion, Gouver- 
neur du Duc de Bourgogne; Mr. ded’ 
Eftiffac: qui n’étoit que Duc à Brevet; le 
Comte de Sfainwilles Ambafladeur du 
Roi à la Cour de Vienne; le Comte de 
Laval Montmorenci, & le Marquis de 
Gontault. 

Le bruit court, qu’on a changé d'avis 
à l'égard de la Statuë équeftre du Roi, 
On prétend aujourd’hui, qu'elle ne {era 
point placée dans PEfplanade vis-à-vis le 
Pont- Tournant; Mais qu’on la polera 
dans la Cour du leux- Louvre. 

On parle de faire une grande coupe de 
Bois dans la Forêt de Fontainebleau, 
dont plufieurs riches Marchands affociés 
offrent déjà 32. millions: Cette coupe 
doit fe faire dans le terme de dix ans. 


Le Roi de Pruffe aïant évacué la Bobè- 
me, on eft curieux de voir lės Opérations 
ultérieures du Maréchal Comte de 
Daun.Ce grand Capitaine s’eft fait admi- 
rer, pendant toute la campagne, par fa 
prudence & fes belles manœuvres; & 1” 
on ne doute point, qu’il ne [a finiffe d’ 
une façon qui foutienne [a réputation 
qu'il s’eft acquife, & qui dès-à-préfent 
le met au rang des Hommes les plus il- 
luftres de fon Siècle. 

Le 4. les Anglois, après avoir menacé 
Granville & Cancale d’une defcente, fe 
font portés fur la droite, & font venus 
mouiller à l’Ifle Hagot, de-là à Saint- 
B: tac, enfuite à Dinar, où ils ont dé- 
barqué quatre mille hommes, à environ 
trois lieuës de diftance de Saint-Malo. 
Cette Ville eft pourvuë de Troupes, de 
vivres & de munitions. 

De Londres le 1. Septembre, 

A Pifuë d’un grand Confeil.tenu 3 
Kenfington le 20. du mois dernier, la 
Cour dépêcha de nouveaux ordres au 
Lord Anfon, qui, après avoir difbôsé fa 
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Flotte d’une maniére propre à remplir 
les objets, que la Cour s’eft proposés en 
a laifsé le commandement aux Amiraux 


Saunders & Holmes; & ce Seigneur eft- 


revenu enfuite ici, aiant pañfé a bord du 
Vaifeau de Guerre, P Unton, de go. Ca- 
nons. Parmi les conjeëtures, que l’on 
forme fur les nouveaux arrangeinins par 
rapport à cette Flotte, on dcbite qu’un 
des Amiraux, qui la commandent, fecon- 
dera avec fa Divifion un grand projets 
que le Général Bligh & Milord Howe 
doivent tenter inceffamment fur la Côte 
de France. Les Forces de ces derniers 
ont été augmentées de 3. Efcadrons de 
Cavalerie légère &.de 300 Fantañins con- 
valefcens; Et leur Flotte a été pourvuë 
d’une grande quantité de Vivres & de 
Rafraichiflemens. Le 30. elle matten- 
doit qu’un vent favorable pour fe remet- 
tre en Mer; &, comme le vent eft àl’ 
Efi depuis hier matin, on ne doute pas, 
qu’elle n’ait mis à la voile pour terminer 
fes Opérations par quelque coup écla- 
tant, avant que les vents, qui règnent 


d’ordinaire au mois de Septembre, n’y 
viennent mettre obftacle. 

On recommence à parler de quelques 
ouvertures, que le Roide Danemarc au- 
roit fait faire tout nouvellement aux 
Puiffances belligéréntes, pour les difpoler 
à un Accommodement fur les affaires d’ 


Allemagne. Celles de PAfies de P Afri- 
que, & de Amérique, refteroient à dé- 
mêler entre nous & les: François. Heu- 
reufement nous y avons le deffus;& pour 
nous y conferver la fupériorité,laréloluti- 
on a été prife de faire fans delai un Déta- 
chement de tous les Régimens d’Infan- 
terie, qui font fur l’établiffement d’1r- 
lande; & ce Détachement, qui fera à 
concurrence de joo. Hommes» palera 
tout de fuite en Amérique. La Cour eft 
dans la ferme réfolution de ne rien omet- 
tre pour recouvrer & maintenir les 


Droits & les Pofeñions,qu’Elle a acquis 
dans cé Pays-là par voie d'achat, ou au 
moierx des Ceffions, qui lui ont été faites 
paf les Natifs du Pays, & qui par confé- 
quent lui appartiennent à jufte titre. Ce 
Detachement fera remplacé par de nou- 
velles Levées. 

Ona préparé à Portsmouth des Loge- 
mens pour 3000. Hommes, qui font par- 
tie des Prifonniers de guerre faits à 
Louisbourg: Les autres 2687. feront lo- 
gés à Plimouth & aux environs. 

On a fait une perte confiderable en la 
Perfonne du Lord Home, tué à l’affaire 
de Ticonderoga: * Robufte & endurci à 
la fatigue, méprifant le fafte & léclat, vi- 
vant fimplement &' fobrement, il ne 
cherchoir qu’à briller par cette générofi- 
té & cette aétivité, qui doivent fur-tout 
caraftérifer l’Homme de guerre.Conftam- 
ment occupé de fes devoirs, il avoit pal- 
fé tout l'hiver à corriger les Abus dans 
l'Armée, à exercer les Troupes, & à leur 
infpirer l’ardeur néceffaire pour concou- 
rir dans les grandes entreprifes» où il fe 
propofoit d’éprouver Îeur valeur. Ses 
travaux n’avoient pas été inutiles; & dé- 
jà l’on voïoit le Soldat, moins relâché & 
plus a&tif, brûler du défir de relever le 
luftre & la gloire de la Nation. 

De Gravelines le 23. Août, 

On reçoit avis que les Troupes à bord 
de la Flotte Angloises qui eft revenuë 
croifer fur les Côtes de France, ont fait 
une nouvelle defcente à St. Valery dans 
le païs de Caux. La Ville n’eft pas une 
des plus opulentes de la Haute- Norman- 
die; mais on craint qu'après avoir ruiné 
le Port de Cherbourg g,les Ennemis n’en fac 
fent autant de celui-ci, lequel paffe pour 
un des plus commodes de la Province. 

De Francfort le 13. Septembre. 

Des Lettres de Berlin portent que de- 
puis le prémierCourrier qui a apporté la 
nouvelle de la Bataille du 25, Août, on 


n’a point eu d’autres avis de cette affai- 

re, dont on commence à rabattre beau- 

coup,& qu'au refte on y eft dans de nou- 

velles allarmes,{ur ce qu’on affure que le 

Comte de Fermör s'avance de nou veau. 
De Hannowre le 29. dobt, 

Nous n’avons pas la moindre Nouvel- 
le de notre Armée, du moins furquoi fai- 
re fond,tant on obferve lé filence que le 
Prince Ferdinand a impolé, 

De Ratisbonne le 15. Septembre. 

Suivant les avis, que l’on recoit des 
Armées, Ruffe & Pruffienne, la prémiere 
fe difpofe à continuër fes opérations. M. 
de D hna ne fait que l’obferver,& ce font 
là toutes les fuites de la Viétoire, que le 
Roi de Pruffè a fait publier partant de 
Couriers. On mande de plus des envi- 
rons de Francfort fur l’Oder, qu on y a 
conduit depuis la Bataille de Zorndorff 
environ mille charriots chargés de bleffés 
Prufjienss ce qui commence, à faire re- 
voquer en doute l’authenticité des Rela- 
tions de Berlin. | 

De Stralsund le 4. Septembre. 

Le Quartier-Général de l’Armée Sue- 
doise eft depuis le 30. Août à Sirafsbourg; 
dans la Marche Ukerane; elle confi- 
fte en 32. Bataillons & 40. Efcadrons, 
& reçoit de jour en jour de nouve- 
aux renforts: Le 31. on S’empara de la 
petite Ville de Pafemald; la garnifon 
Pruffienne après y avoir fait quelques 
decharges de fes Canons s’en étoit reti- 
rée. Aujourd’hui le Général Ebrenfchwerd 
avance avec trois Regimens jufqu’à 
Prenzlau, toute l'Armée le-fuivra dema- 
in pour pénétrer plus avant dans le coe- 
ur du pays ennemi. 

De Petersbourg le 10. Septembre. 

Mr. le Comte Apraxin arriva ici 
avanthier, & apporta la fuite de la Rela- 
tion de la bataille du 25. Août, que Mr. 
le Général de Fermor envoya du Camp 
de Groff Kamin le 28.Août à S.M.Impé: 
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riale; elle porte en fubftance ce qui fuit: 

s» Après que j'eus fait partit le 25. de 
ce mois le Colonel Rosen chargé du 
,» rapport pour V. M. Impériale, mon 
» premier foin fut de faire rendre à Dieu 
» de juftes ations de graces de laviéto- 
» ire,qu'il venoit de nous accorder fur un 


s, Ennemi fi fupérieur en forces. Pen- 


„ voyai enfuite les malades & les bleffés 
„aux gros équipages; je fis enterrer les 
„ morts; & je donnai toute mon atten- 
tion aux mouvemens des ennemis. 

» L'Ennemi après la bataille ne pour- 
fuivit point notre Aile droite qu’il avo- 
it contraint de plier; il ne fongea au 
contraire qu’à fe retirer en nous aban- 
donnant le champ de bataille. Le 
lendemain 25. il ne fit autre chofe que 
de nous canoner; après quoi il fe reti- 
ra encore. Avant la bataille fes forces 
excedoient de beaucoup les nôtres; & 
il ne commença fon attaque que dans 
la ferme réfolution ou de tout perdre, 
ou de. nous défaire entierement. Par 
toutes ces confidérations, il me fut 
aisé de juger, que fa retraite n’étoit 
occafionée ou que par fa grande foi- 
bleffe, ou que par fon impuiffance. 
Un bois extrêmement fourrés & un 
ruiffeau fangeux le couvroient de 
notre côté, ce qui ne nous permettoit 
pas de lattaquer lui même. D’ail- 
leurs le terrain, que nous occupions» 
manquoit d’eau; nous nous vimes donc 
obligés de prendre un autre Camp. 
Ainfi après être reftés 48. heures fur 
le Champ de bataille, nous marchâmes 
le 26. au matin à Groff-Kamin qui en 
eft éloigné de 7. Werftes, & où éto- 
jent nos gros équipages. Cette mar- 
che fe fit à la vuë de lPEnnémi &enfi 
„ bon ordre, que, quoique nous fuffions 
» furchargés par la grande quantité de 
nôtre Artillerie, dont les chevaux avo- 
» ient été tués; par celle que nous ayi- 
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a» Ons enlevée à Ennemi» ainfi que par 
» lé nombre de nos malades & de nos 
s» blefs; cependant malgré qu’il fut en 
» plein mouvement, il n’entreprit point 
5» d'attaquer nil’Armée entiere de V.M. 
>» Jmpériale,ni méme fon Arritré-Garde. 

» L'Armée eft aétuellement ici dans 
une pofition très avantageufe & ne 
„ manque abfolument de rien. Elle y 
J attend les Troupes qui doivent la join- 
dre. Le détachement ‘de Mr. de Stof- 
5 fel; Marêchal des logis, eft arrivé au- 
7 jourdhui; la divifion du Comte Rý- 
> MANZONI Lieutenant-Général, elt at- 
, tenduë demain; & le Corps venant de 
„la Viftule aux ordres de Mr. Refanon, 
, Lieutenant-Général > y fera rendu 
„ dans peu. 

Il ne m’eft encore gueres poffible d? 
„ ajouter quelque détail de la journée du 
s, 24: au raport que le Colonel Rofen 
„a porté à V. M. Impériale, J'ofe 
,, néanmoins lui dire en peu de mots & 
p dans la plus exaéte vérité, que nous 
5 avons. Été viétorieux, & que la perte 
„y des Ennemis,. de l’aveu même des pri- 
R fonniers, eft beaucoup plus confidéra - 
, ble que. la nôtre; que notre Infante- 
rie a fait des prodiges de valeur; que 
a notre Cavalerie, | s’y eft acquis une 
„s gloire, ‘que peut-être wavoit-elle pas 
,, encore: car dans tous les engagemens 
ig qu’elle a eus, foit avec l’Infanteries 
„ foit avec la Cavalerie ennemie, elle a 
FE percé par tout» & a confervé le ter’ 
5» l'air OÙ elle a combattu. 

„y Les Généraux ont donné des preu- 
„ves d’un zele & d’une intrépidité dont 
„il y a peu d'exemples. Il eft vrai,que 
>; Mis. les Lieutenans-Généraux Solty- 
kow & Comte de Tfehernifthew, le 
„ Général Major Mateu fèl, & les Briga- 
s diers Tiefenhaufen: & Sievers, tous 
» Officiers. d’une grande, valeur & dignes 
„ des-bontés de V. M. Impériale, font 


» tombés entre les mains des Ennemis; 
» mais en revanche nous avons fait de 
notre côté au dela de 2000 prifonniers, 
» Comme dans ce nombre il ne fe trouve 
a» aucun Officier Général des Ennemiss 
s» Cela prouve afés ‘clairement que ces 
a» Mers. ont été plus occupés de leur pro- 
» pre confervation, que les Généraux de 
» Ve M. Impériale. 

„» En un mot, Ennemi eft défait, & 
» il lui et impoñible de fe glorifier d’ 
aucun avantage fur nous. A la verité 
> il nous a enlevé 18. canons; mais nous 
en avons 26. des fiens, dont 15. de 12. 
livres» & 4. obus, ainfi qu’un nombre 
, confidérable de drapeaux. 

» Nos blefsés de marque, font: Le 
„ Général Braun, le Knia$ Dolgorukoi, 
» Lieutenant Général; le Prince Lubo- 
„ mirfki, Panin, Leontiews & Olitz, 
, Généraux-Majors. Ils font les uns 
» & les autres à l'Armée, & méritent 
les plus grands éloges, de même que 
„ d’avoir part aux graces de V. M. Inr- 
»»„ périale. 

„ S'il arrivoit qwElle apprit que jé 
„fis. blefé aufi, je La fupplie très 
„ refpeétueufement de croire, Que la 
,, contufion que jai reçuë ne m’empêche 
> point de m’acquiter des devoirs de ma 
» charge comme auparavant. Je ne 
 tardérai point d’envoiïer à V. M.Impé- 
„riale les détails de cette affaire. Au 
» refte» le Comte Apraxin, Lieutenant 
» aux Gardes, que je Lui dépéche, poura ' 
» fuppléer à la concifion de mon raport. 


` Je prens la liberté de le recommander 


„aùx bontés de V. M. Impériale. 
De Varsovie le 27. Septembre. 

Mr. le Marquis de Monteuil eft arri- 
vé ici le 21. de ce mois ayec le caraëtere 
d’Envoyé Extraordinairé & Plenipoten- 
tiaire de France pres le Roi & la Repu- 
blique de Pologne, 


* Stolpen, JOURNAL du 13. au 16, 
Septembre. ` i 

E 13. les Ennemis formerent de nouyeaur le deffein de deloger,avec un 

Corps de 6000. hommes raflémblés en deça de Dresdes le Colonel de 

Rigje du Poite de Weifs-Hirfch, dans lequel il s’étoit foûtenu der- 

nierément. Ce Corps marcha à cet effet dès la pointe du jour , & 

tächa de profiter de la fupérioté dû nombre, pour couper M. de ref, 

& | empêcher totalement de faire fa retraite: mais cet Officier trouva 

lé moyen de retirer petit- à petit fes poites éloignés fans que les En- 

nemis, S'emappercufent, &, formant un demi quarré,. il fe replia 

enfüite en' bon ordre fur les hauteurs de Jensdor ff malgré le feu continuel du Canon 

& de la Mousqueteri: des Pryffens. Cependant le Général-Major Comte Emeric 

Ejferbaxy avoir pris pofte für ces hauteurs avec 5. Efadrons de Houflars,. il amufa 

les Ennemis jusqu’à ce qu: M. de Rsefe, fe fut mis en füreté,, & fut arrivé à, Ditters- 
buch, &'il Py füivit aprés. cela lui même avéc fes Houffars. 

Après la retraite des J roupes dont on parle , tonte l’Armée Ennemie 5 qui 
eft en deça de P Elbe, s'avança bientôt & campa le 14. la. Droite derricre Efchdor fs 
& fa Gauche vers ychulmitz 

Sur cette nouvelle poftion M., le Maréchal ordonna au Colonel. de: Riefe de 
fe porter avec fes. Croates. à fes ordres à Porfèbendorff, & au Lieuténant Général 
de Laudobr de marcher à 4 nsdorff = S. E. fit aufi marcher le Général Major de 
Ni:uendor f» fur Radeberg, pour oblerver de ces Environs avec: le plus. d’éxaétitude, 
qu’il féroit pofible, les Mouvemens, que les Ennemis pourroient faire ultérieurement, 

M. le Maréchal alla le même jour du matin reconnoitre de ces Poftes. les En- 
nemis: de fort près. 

S. E. fit cn même têms toutes les difpofitions,.. qu’elle jugea tes: plus propres à 
rendre la polition de l’Armée plus avantageufe encore, & à recevoir avec toute la 
vigueur poflible les Ennemis ; au cas qu’ils formaffent peut être quelque entreprile: 
ce fut dans cette vuë qu’elle ordonna auffi au Prince de Baaden- Durlach Général 
d'Infanterie de marcher à Putgkes & au Général Veble. de prendre pofte à Bautzeh. 

“Leis. M. de Maréchal k rendit à ehler, où Mgr. le Prince de Deux. 
Ponts commandant l'Armée combinée de l’Empire, fe trouva aufli fuivant ce qui 
avoit été convenu. © Ces deux. Généraux confererent.. enfémble pendant quelques: 
heures, ‘&' il étoit près de. heures après midi, quand M. le Maréchal revint au 
Camp. 

Le: Général de Nauendorf eut ordre Ie même jour de marcher à Fifchbach, & 
donna avis que le Prince Maurice Anhalt- Deffau | avoit fuivi le Roi de Pruffe, 
avec un nouveau Corps de Troupes, 

On apprit. de plus fort tard par le Lieutenant-Général de Laudohn: s que: le 
Corps: aux ordres de M. de Ziethen, après'avoir quitté le Camp, qu’il. oecupoit, 
étoit venu fe polter en deça, de Radeberg, & étoit fi près: de lui ( M. de Laudohn ) 
que les pottes avancés: étoient à ]a Portée: du Moufquet les uns de autres, 

M. le Marèchal jugea de là que les: Ennemis pouvoient avoir formé le deffein: 
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A de faire quitter à M. de Laudohn a poñtion , qu'il occupe , & S. E. Idétacha em 
fi eonfécyuence dès la même nuit.pour le renforcer le Baron de Bulow Général-Ma- 


1 Li | | jor avec 3. Régimens d'Infanterie, ‘"& le Général-Major de Jrefe avec 2. Régi- 
1 laj y 5 -r . ` ~ x 3 5 
| mens de Dragons, qui fe mirent en marche à cet effet un peu apres minuit. 


ii 
rai | ji Suite du JOURNAL de P Armée combinée de P Empire depuis le ro. jnsqu’au 13. Se- 
Ka ptombre. | Du Quartier: Général à Strupen. 
b | | Le ro. de ce mois le Lieutenant-Général de Haddick marcha avec les Trou- 
| es à fes ordres, qui avoient été renforcées de 2. Bataillons, de 4. pièces de Ca- 
Hp i non, &du Régiment dAnfpach Dragons , & fe porta fur Dietersdorffs pour re~ 
f ni connoître & examiner au juke la pofition des Ennemis , leur force & leurs dif- 
| i pofitions. M. de Haddichk fit à cet effet attaquer le Village de Ha#sdorff, dans 
qui lequel les Ennemis avoient 2. Bataillons & 4. pièces de Canon. Le Général de 
3 1 Kleefeld fut chargé de l'attaque, & Pexécuta, conformement aux inftruétions, qu'il 
i Fa avoit, avec tant de bravoure, qu’il chaffa les Enñemis de Haasdorff, & y prit pofte. 
DEL i Le lendemain r1. M. de Haddick s'avança jusqu’au Bois, qui eft attenant Ie 
Koi Camp des Pruffiens, il les obferva très exa@tement, Xil réconnutque la Droite „du 
pl Prince Henri étoit confidérablement renforcée , & que de plus toutes les avenues 
RUE étoient fortifiées par des Redoutes & garnies de Batteries: comme cependant il avoit 
ordre dé ne point engager d’Affaire, il retourna enfuite à Dieter sdor ff. 
Le r2. le Corps aux ordres du Margrave de Baaden- Durlach. Général d’Ar- 
eft revenu de Gcshibel. à l’Armée;/ & le Général de Haddick. & 
Camp de` Güshibel & Gersdorff. -Le Général de Kleefel 


' EN tillerie de l’Empire 
TRN, remplacé ce Corps dans le 

\ DB | å dans le même têms pris Pofte à Neudorffis & le Baron de Ried (qui ce jour là 
E fi: fut nommé Général-Major) s’eft pofté à Buckersmwald. Le Général de Luzinfky a 
de fon côté océupé avec fa Brigade fe Camp de Ziegel Hitten ;. d'où il couvre la 


droite de l’Armée ; qui eft toujours dans la même poñition. M. dé Zuxinfky en 


occupant ceCamp a ct pendant laiffé à Heidneau un détachement de Croates & de 


Houflars, & en a mis un autre {ur les hauteurs de Gros Zedlitz. 

Le 13. Mgr. le Prince de Deux-ponts fe rendit à Stolpen au Quartier" Géné- 
al du Feld Maréchal Comte de Dauw., pour prendre de concert avec S E. les: 
atrangemens relatifs au plan d’operations des deux Armées: S. A. S..vit en même 
tems le Régiment de Dragons qu'elle a au fervice de l’impératrice Reine, lequel 
roit eh Bataille, & Elle ne revint que le foir au Camp: 

Le Roi de Pruff ayant le même jour marche 
au delà de PE/be, jusques par dela Schönfeld’; 1e Colonel de 
Rofenderif à Liebenthal, où ileft atuellement. 

Les Ennemis ont auffi jetté deux ponts fur P Elbe; l’un. à Leubesaf}, Pautre 
métairies qui font près de la nouvelle Dresde, & ils ont rénfotcé" enfuite Patmée 
du Prince Henri de 3. Régimens de Cavallerié, & de quelques"Bataillonss 

Mer: le Prince de Dewx-Ponis a de ion côté fait travailler farle champ a for- 
8c à retrancher toutesiles avenués du Camp; S. A. S. a de même 
E arât tout ce qui avoit été endommagé par l'attaque de Sonnenfreins 
k & qu’on pourvûr cette place de tout cé qui peut contribuer à fa défenfe, 

On a dit au refte dans le Journal précédent que le pont qui étoit à Wehlen 

} avoit été transporté à Pirnay il y.a eu depuis du changement à la refolution, qu 
r : en avoit été prife, ce pont eft refté où il étoit, & il'n’y a eu que celui -de Schan date 
qi en effet'ait été transporté & jetté à Pirta. 


Türrock selt porté ‘de 


tifier le Kolberg, 
2 ordonné qu’on rep 


avec l'Armée, qu'il a raffemblée: 


